
C'est dans une reserve de 90 hectares sur l'lle du Rhin, que chevaux et vaches redonnent vie au 
lieu. Depuis leur presence et le travail de " jardinier" qu'ils font au quotidien, de nombreuses 
especes sont revenues, comme la pie epeiche et divers insectes. Photo L'Alsace/Nadlne MULLER 

Vaches et chevaux cohabitent sereinement et permettent de faire revivre la reserve, en 
l'entretenant, faisant d'elle un refuge pour de nombreux autres animaux. Photo L'Alsace/Nadine MULLER 

Les konik polski, 
jardiniers de l'ile du Rhin 

L'un des secrets de la Peti· 
te Camargue alsatienne est 
la presence d'un troupeau 
de chevaux rustiques sau­
vages, des konik polski, 
sur l'ite du Rhin. lls evo­
luent librement aux cotes 
des vaches highland, sur 
presque 90 hectares, qu'ils 
renaturent et regenerent 
de par leur presence. 

1 maginez : 90 hectares rien 
quc pour vous et quelques po­

les, de quoi gambader sur les 
deux liers du tcrrain ; vos mcts 
preferes a perle de vue et de la 
boisson a voJontc ; un coin pour 
s'activcr, d'aulres pour sc rc­
laxcr ; dcux piscincs naturelles 
ou un enorme lac pour se bai­
gner suivanl les saisons ; plus, la 
possibilite d'obscrver, cache a 
l'abri des arbres, des hCrons et 
autres aigrettes qui viennent pe­
cher du poisson sous le nez des 
castors. Eh bien, cct endroit exis­
te ! Mais, a moins d'etre dote de 
quatre sabots, de crins ou de cor­
nes, il vous sera interdit, desolec 
de vous avoir fait rcver. 

1 Bien a l'abri des regards ... En totale liberte, un troupeau de neuf chevaux konik s'epanouit pleinement, dans la reserve de 90 hect ares qu'ils partagent avec les 
vaches highland. Photo l'Alsace/Nadine MULLER 

Ce lieu sc cache sur l'ilc du 
Rhin, entre la cenlralc hydrauli­
quc de Kembs et Rosenau. Bien a 
l'abri des regards, cvoJuenl des 
vaches et chevaux, highland et 
koniks polski. Les konik sont 
des chevaux sauvages de petite 
taille, trcs rustiqucs, une race 
d'origine polonaise. Connus 
pour leurs caracteres primitifs, 
notammcnt une robc souris et 
une raie de mulet le long du dos, 
ces chcvaux sonl de prochcs an­
cetres du tarpan, cheval sauvage 
par exccllcnce. 

Ces chevamc ne sont pas ta 

pour ctre montes ou pour amu­
ser un public. Caches par lcs ar­
bres, ils ont pour mission de re­
naturer et regencrer J'ile du 
Rhin, depuis quatre ans. Pour ce 
faire, ils sont neur, dont un cta­
lon, deux hongres, trois pouli­
ches, un poulain et deux ju­
ments. • 1 ls peuvent vivre 
jusqu'a 20, 25 ans. lls sont la, 
avec onzc vaches, pour cntrele­
nir la vegctation • , cxplique Lca 
Merckling, conscrvatrice de Ja 
rcservc naturelle de la Pclitc Ca­
margue alsacienne. 

1 Un equlibre entre la faune 
et la flore 

Leur prcscnce maintient un 
equilibre entre la faune et Ja flo­
rc. La conservatrice a fail appeJ a 
l'association Arthen, qui souhai­
te promouvoir Je konik dans son 
röle de mainlicn de l'ecosystcmc. 
c C"cst le retour dans la nature 
de diffcrents types de bovides et 
d'equides ! "· se rejouitla conser­
vatrice. 

Vaches Cl chevaux SC repartis­
scnt les deux ticrs des 90 hecta-

Premier contact avec les konik pour Lea Merckling 
Ägce de presquc 4 7 a ns, Lca Mc rc k ling cst c o nserva­
t rice a la Reserve n a tio na le natu relle a la Petite 
Ca margu e alsacicnne depuis 2 007. C'est la p re micre 
fois qu'ellc a a ffa ire a d es c hevau x : « C 'est un e espcce 
a vec laquellc je n 'ai p a s l' habirude d e travailler. j'ai 
a pp rccic le premie r contact que j' ai cu avcc lcs 
k o nik. " E lle s'est decou vert u n p e n ch a nt pour les 
chevaux : « C 'cst im p ressio nna nt le re la tionne l que 
l'on p cu t a voir ; me m e s i o n cherc h c a c n a voir le 
m o ins possib le. „ 
lls creent des zones seches 
La conscrva tric e sc rejou it d e leur p resen ce sur l'i le du 
Rhin commc d e cel le des hig h la nd, ces vaches trcs 
curie uscs aux gra ndcs corncs p o intues. 

res, parsemcs d'arbrcs, arbustes, 
herbes, plantcs. Les chevaux pas­
sen! plus de 70 O/o de leur temps a 
broutcr. 1 ls profitent aussi de 
dcux grandes mares qui, suivant 
la saison, sc transformcnt en lac. 

Lcs konik jetten! lcur devolu 
sur la vegetation herbacee, tan­
dis que les highland prefcrent les 
petits arbustes et autres lig:ncwc 
Leur complementarite parfaite a 
pem1is le retour de nombreuses 
especes d' insectes comme les 
sauterellcs et d'animaux commc 
le castor, la pie-griechc, la grande 

aigrctle, le milan, le martin-pc­
cheur ... 

1 Sans Intervention humaine 

Ces ehevaux, tout comme les 
vaches highland, n'ont pas be­
soin de J'intervention de l'hom­
me, ou presque. lls uscnt la cor­
ne de lcurs sabots par leurs 
deplacements, brossent leur 
corps des impuretes en se rou­
lant sur Je so) : bref, la nature est 
leur spa personnel. • Nous 
vcillons a ce qu' ils aienl ce dont 

ils ont besoin, comme du sei. ou 
du foin cn hivcr. lls sont capa- • 
bles de se debrouiller par eux­
mcmes '" souligne Ua. Les che­
vaux ont memc Ja faculte de • 
reperer une source d'cau dans Je 
sol ; une fois qu'ils l'ont detectee, 
iJs creusent avec leur sabot jus­
qu'a ce qu' ils l'atteignent. 

Des visites sanitaires sont ce­
pendant effectuecs rcgulierc­
ment, mais aucune caresse ou 
action de domestication n'est 
permise. Lcs konik sont faits 
pour s'cpanouir a l'etat sauvage. 
Et ils se plaisent bcaucoup sur 
l'ilc du Rh in : • Pour la premiere 
fois, ils ont donnc naissance a 
trois poulains : deux pouliches et 
un pouJain „ annoncc Lca 
MerckJing. Des naissanccs qui 
ont cu lieu sans intervcntion hu­
maine, meme si elles ont etc sur­
vcillces de loin ; et qui vont, par 
aillcurs, donner des informa­
lions sur la vie d'un troupeau de 
chcvaux, quclles en sont scs re­
gles et comment s'y organise la 
vie. 

Ainsi va la \~C des chevaux sur 
lile du Rhin. « lls se deplacent 
essentiellement Ja nuil. En jour· 
nee, ils reslent a l'ombre. ou vonl 
se baigner, de temps en temps •, 
cxplique la conservatrice. Les 
koniks sont egalement le sujet 
d'une thesc prcparee par LiUa 
Lovasz: cette etudia:nte de J'uni­
versite de BäJe cartographie les 
deplacements des cquidcs, leur 
appropriation de l'cspace et 
Jcurs interactions avec lcs bo­
vins, • ainsi que lcur impact sur 
Ja biodiversite en gencral. Un • 
impact positif ! •, s'enthousias­
me Lca. En quatre ans de presen­
ce, ils ont reussi a changer le 
visage de l'ile du Rhin el a Ja . 
renaturcr. 

Nadine MULLER 

G r a ce a e ux, d e n o mbreu x anima ux sont r evenus sur 
cette zon e. lls desh erbe n t et c reent a ins i d es zones 
seches qui favo riscnl la prescn c e d e cortcges d e 
p a p illo n s. Ma intenant, " il fa u t laisscr lc te mps a 
l'ccosystc mc de se developp e r "• expliq u e Lea Merc­
kling. " Et quand o n donne le te m p s a la nature, elle 
n o us lc rend. » 

L'a Merckling, conservatrice de la reserve naturelle de la Petite 
Clmargue alslcienne. Pholo l'Alsace/Nad1ne MULLER Les vaches highland, curieuses et impressionnantes avec leurs 

longues cornes pointues. Photo L'Atsace/ Nadine MU LL l:R 


